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g Moyfe ayant frappé lapierre d’'Oreb, l'eau en fortit. ¢
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Moyfe anec [a verge ﬁappe la pierre d'Oreb, dont il [ort abondance d'eanx ;
€5’ lors la foif du peuple cft raffajice.

B e Y VAND les enfans d’Ifraél furent partis du defert de Sin , fuiuvant le
/AN mandement du Seigneur, ils affirent leur oft en Raphidim, ou n’y a-
M uoit point d’eaux a boire pour le peuple, qui en demanda aMoyle pout
e cux & pour leurs beftes, & Moyfe dift, Pourquoy eftriuez-vous contre
y 2 pourquoy tentez-vous le Seigneur. Orle peuple oppreflé de foif dica Moyfe,
Pourquoy nous as-tu fait fortird’Egyptc pour nous faire mourir en celieu ¢ Donc
Moyle cria au Seigneur, difant, Que feray-je a ce peupleicy qui {e difpofe de me
lapider 5 Mais le Seigneur luy répondit, Prens les anciens d’Ifrael, & ie me tien-
dray deuant toy fur la picrre I'Oreb, & de ta verge tu frapperas la picrre, dont
Peau fortira en telle abondance, que le peuple {e raffafiera, luy, fes enfans & fon
beftial. Et Moyl frappa la pierre en la prefence des anciens d'lfracl, & appella le
nom du lieu Tentation, pour leftrif que les Ifraelites y auoient fait, & puur ag-
tant quils tenterent le Scigneur, difanc entr’eux : Le Seigneur eft-il entre nous,

ounon.
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Exode 17. Chap.
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